
�Que pensez-vous de l’annonce du 

ministre Jean-Michel Blanquer de 

déplacer le concours pour les futurs 

enseignants à la fin de la seconde 

année de master ?

Nous partageons cette conviction. Le fait 
qu’il soit aujourd’hui en milieu de master 
représente une charge de travail considé-
rable pour les étudiants, qui poursuivent 
simultanément plusieurs objectifs et ne 
parviennent pas à tirer vraiment profit 
d’une formation initiale jugée trop dense. 
Mais le choix de la fin du master tend à faire 
primer l’objectif de réussite à ce concours 
et à le réduire à un simple bachotage, au 
détriment d’un plein investissement dans 
la formation professionnelle dispensée 
dans le cadre du master.
�La réforme va aussi modifier les Espé…

Leur transformation en Instituts nationaux 
supérieurs du professorat et de l’éducation 
implique une meilleure harmonisation, 

de façon à instaurer une plus grande éga-
lité dans la formation et les compétences 
construites par les futurs enseignants. Mais 
nous rappelons que nous faisons partie 
d’universités autonomes, qui développent 
leurs propres stratégies.
�Qu’en est-il de l’adossement des 

formations à la recherche, notamment 

en sciences de l’éducation ?

Les collaborations sont de plus en plus 
nombreuses entre établissements sco-
laires et enseignants-chercheurs, via leurs 
laboratoires liés aux recherches en édu-
cation. Cela donne du sens à l’activité des 
chercheurs, qui y voient l’occasion de dif-
fuser plus directement les résultats de leurs 
recherches. Un certain nombre d’Espé, elles 
aussi, sont motrices sur ces questions.

30 • La Recherche | Mars 2019 • N°545

coulisses

Nominations

3 questions à

« Il faut déplacer 
le concours 
pour les futurs 
enseignants »

Brigitte Marin,  présidente du réseau national  
des Écoles supérieures du professorat et de l’éducation (Espé)

 Patrick Landais,  directeur 
délégué à l’innovation et au 
développement de l’Agence 
nationale pour la gestion des 
déchets radioactifs, est nommé 
haut-commissaire à l’énergie 
atomique du CEA. Quant à 

François Jacq, administrateur 
général du CEA, il prend la tête 
de l’Alliance nationale de 
coordination de la recherche 
pour l’énergie, dans le cadre 
d’une présidence bisannuelle 
tournante exercée par ses 
quatre membres fondateurs 
(CEA, CNRS, CPU, Ifpen).
 Mélanie Luce,  étudiante  

en troisième année de licence 
de droit à l’université Paris 2 
Panthéon-Assas, est la nouvelle 

présidente du syndicat Unef. 
Elle remplace Lilâ Le Bas,  
qui quitte ses fonctions pour  
se consacrer à son insertion 
professionnelle.
  Professeur d’économie, 

Jean-François Huchet,  
a été élu président  
de l’Institut national des 
langues et civilisations 
orientales. Il y enseigne au sein  
du département  
d’études chinoises.

D’ÉTUDIANTS  étaient inscrits 

dans l’enseignement supérieur 

en 2017-2018, un chiffre en 

hausse pour la 9e année 

consécutive. L’enseignement 

privé (520 200 étudiants, 

+ 2,9 % par rapport à l’année 

précédente) est celui  

qui bénéficie le plus de  

cette augmentation.

DOIVENT ÊTRE INVESTIS   

par le ministère des Armées, 

au cours des six prochaines 

années, pour regrouper  

les trois sites franciliens de 

l’Office national d’études et 

de recherches aérospatiales 

(Onera). Les centres de 

Meudon et de Châtillon, dans 

les Hauts-de-Seine, rejoindront 

celui de Palaiseau (Essonne), 

sur le plateau de Saclay.

DU PIB DE L’UNION 

EUROPÉENNE   

sont consacrés à la recherche 

et au développement en 2017, 

soit 318 Mds€, selon Eurostat. 

Un taux quasi inchangé par 

rapport à 2016 (+ 0,03 point).

160
M€

2,68
MILLIONS

2,7 %
D

R
 -

 B
R

G
M

-C
Y

R
IL

 B
R

U
N

E
A

U

Patrick Landais


